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eux encore la rare qua- | Lil ‘spectacle. On ne peut im- . proviser le merveilleux accord des voix dans les ensembles, cette exruise complicité qe seule donne une longue étude des réactions vo- ‘cales assemblées. Ni ce rythme uple, fluide et nerveux du spec- | tacle où s'enchaînont sans heurt texte et musique, sans que l'un à l'autre muise, bien au contraire.
Parfaité économie du temps et de l'espace, de la nuance et du mouement, qui laisse à Mozart toute sa légèreté, toute sa spontanéité originelle.
| ‘De cela je m'émerveille plus encore que de la qualité de l’inter- \prétation. Il suffit de jeter un coup d'œil sur le programme pour savoir à l'avance qu’elle est exceptionnelle. Que Mme Ritter-Ciampi émerveille par la sûreté d’une tech- {nique jamais en défaut, par l'éclat de sa voix, par le raffinement du débit, voilà qui mìest plus à dire.
Mais qu'une grande artiste comme elle s'astreigne, dans le rôle de la comtesse, à travailler avec un soin infini le moindre détail des ensembles, c'est là le secret de la réussite de telles représentations.
Ecoutez-la ainsi chanter avec Mlle Emma Luart, le duo célèbre le Quand la nuit étend ses voiles »
et vous serez -surpris et ravis en même temps par la fonte étonmante des timbres et des courbes, ‘par la subtilité délicate des mouvements, par le coloris pur de chaque réponse. Mille Luart est la sourette malicieuse et tendre que poursuivent tour à tour Figaro Er le bon molif, le comte pour l'autre et même Chérubin sans savoir pourquoi. C'est une Suzanne type du Théâtre Français, légère mutine, espiègle, aussi habile dans le dialogue de comédie que dans la mélodie, qu'elle détaille et module en technicienne experte el sé- -duisante.
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SALON
LA PEINTURE MM. A. de Neuville,—Detaille, — Protais, — Castellani, — Dupray, — Émile Bayard, — Muraton, — Ranvier, — Léopold Lévy,—Jean-Paul Laurens, — Machard, — Louis Roux, Lehoux,—- Lazerges, — Humbert, —Dantan,—Hienner,—Élie Delaunay,—Priou, e Roll, — de Gironde, — Huges ‘ Picard, — Cermak, — Comte.
Continuons notre revue par une toile qui, à juste titre, amasse la foule devant elle et la tient dans l'émotion. Elle est signée de M. de Neuville, dont Les dernières cartouches fut un des grands succès du dernier salon.
Le Combat sur une voie ferrée, épisode de l’armée de la Loire, est aussi fort d'impression et tout aussi dramatique que les Dernières cartouches mais la scène est bien plus vaste et l'exécution beaucoup plus forte.
L'action est engagée sur tous les points du tableau. Au-delà de la voie ferrée, qui est établie sur un exhaussement de terrain considérable, on aperçoit dans les bois les effets d'une lutte acharnée, à laquelle un bataillon de chasseurs prend une part active.
Le capitaine qui le commande, malgré un coup de feu dont il a été atteint au front, a gravi l'escarpement pour donner à un officier de mobiles qu'il a aperçu sur la hauteur, les renseignements sur la position des troupes.
Le bataillon des mobiles a escaladé les talus à la suite de son chef, et le premier arrivé a payé de sa vie son courageux dévouement. Mais l'essor est donné, et le brave officier de chasseure, "s'il est mortellement blessé, acquiert au moins l'assurance d’être vengé.
Les épisodes dramatiques abondent dans cette œuvre sans en disséminer l'intérêt. Ici, c'est un
splAat nrnesian samhé raida mort. anr les rails où Reprise des NOCES DE FIGARO
La reprise des Noces de Figaro, offrait un réel intérêl en raison de la distribu-
| Lion des trois rôles de femme, qui était
entièrement nouvelle.
Mme Carvalho, l'inimitable Chérubin, chantait pour la première fois le rôle de la Comtesse. Elle seule au monde pouvait “ictorieusement aborder ce personnage après Mme Vandenheuvel-Duprez qui s'y était montrée parfaite de tous points. Mme Carvalho chante Mozart comme les grandes artistes le peuvent seules rendre, et il nous paraît difficile
, qu'on puisse aller plus loin dans l'art de
{Photo LIPNITZKY].
Marie Bell dans « Phèdre ».
A LA GAITE-LYRIQUE
“Les Noces de Figaro” interprétées par le Groupement
National des Artistes Lyriques Associés (0
Le théâtre lyrique sauvé par les artistes, voilà qui, dans un demisiècle, pourrait bien être le titre d’une, étude rétrospective sur la grande pitié de motre époque, Car ladmirable initiative des « Artistes lyriques associés: », déjà encouragée par deux directeurs et prochainement imitée par un semblable groupement, me paraît être le prélude d’un véritable renouveau. La ravissante interprétation des Noces de Figaro à la Gaîté en est en ce moment le signe. Ah!
qu'il me plairait que l’art lyrique tint son salut non de mécènes, mais de ses serviteurs eux-mêmes! Et que la foi, vivifiée par l'intelligence pùt, demain encore, narguer les contingences! de
Supérieure sur le. plan moral, une {elle initiative m'a pas moins d'intérêt dans le domaine des réalisations pratiques. Idéal commun égale travail en commun, Le répertoire de leur ichoix, les « Artis-| tes lyriques associés » le mettent au point avec la minulie de ceux qui joignent au talent l'amour profond ‘de-leur métier. Et le. jour!
qu'ils sont engagés, ils me leur rcële + qu'à ‘s'acconder avec l’orchestre pour mettre incontinent d'aplomb une œuvre, fût-elle épineuse. Ajnsi plus de répétilions coûteuses pour le théâtre; et pour le public, plus de spectacles “bojtex.
du xvi siècle. La première est une) exquise Suzanne, la seconde une tou. | chante Comtesse qui dissimule le chagrin sous un sourire aristocratique. Le personnage du Comte libertin trouve un| interprète de grande classe chez M. Alfred Poell, quoique assez peu dans l'esprit de Beaumarchais. Quand à Seria Jurinac, en dépit d'une ravissante poitrine, elle campe un Chérubin véridique, en proie aux tourments de son âge, tendre de mille ressorts et frissons printaniers. Tout le spectacle se joue dans la même « plantation », extrêmement ingénieuse, parfois noble, parfois discutable dans son parti-pris coloré plus sobre qu'heureux.
Adhésion plus générale encore aux représentations fle lEnlèvement au Sérail.
La Barberine des Noces, Mlle Emmy Loose était ici une adorable blondine.
Endre Korehp prétait au personnage d'Osman sa basse magnifique. Wilma Lipp qui personnifiait Constance nous est apparue comme une chanteuse d'une exceptionnelle qualité. Walter Ludwig, en dépit d'un timbre un peu dur, était
IFhoto LIPNITZKYI.
« Les Noces de Figaro » par l'Opéra de Vienne.
un agréable Belmonte. Enfin, au pupitre, Josef Krips prenait largement part au triomphe de l’Enlèvement. C'est un chef d'orchestre d'une autorité singulière, dont le visage spirituel et mobile n'est pas l'arme la moins efficiente.
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DON QUICHOTTE
our la reprise qu'il vient de faire des Noces de Figaro, l'Opéra-Comique es
revenu à la version de ag Barbier et Michel Carré, plus chantable, sani
doute, que celle d'Adolphe Boschot, adoptée précédemment sur le même
théâtre, mais d'où sont retranchés les récitatifs, accompagnés sur le piane
ou le clavecin, que Mozart lui-même composa. Ces récitatifs gardaient at chef-d'œuvre son unité, que l'étincelante prose de Beaumarchais, qui les rem place aujourd'hui, Banmcule quelque peu. On a voulu qe la présentation nou velle fût tout à fait « Opéra-Comique ». On LIRA a, çà et là, que trop bien réussi A tout prendre, malgré ce qu'elle a d'un peu laborieusement littéraire, mieux eû valu, pour la fidélité de Mozart, s'en tenir à la version de Boschot.
Telle qu'elle est, cette reprise est délectable. Et Mozart est toujours oppor tun. Je dirai même nécessaire. Je n'épuiserai jamais ce que je lui dois. Tandi que, doucement investi, je cédais au chef-d'œuvre, un doute me venait : « Méri tons-nous Mozart ? » L'homme, tel que désormais il se démesure et se réduit i la fois afin d'atteindre au robot, cet homme et le monde insensé qu'il fait à sor image méritent-ils le musicien dont Rossini a bien dit qu'il est « le seul » e qu'il nous est naturel de surnommer le « Divin » ? Méritons-nous l'infinie charite que nous fait un chef-d'œuvre tel que Les Noces : cette charité du génie qui dans sa mesure exquise, est également esprit et coeur, charme et force, pans et plaisir, scepticisme et ferveur, ironie et tendresse, fantaisie et vérité, volupté et noblesse ? È quel ceuvre autre que celui de Mozart aura donné un sens auss pur à ce mot, qui n'est décidément qu'un mot civilisation ? Mais je vous Ri grâce des variations que je pourrais broder sur un tel thème. Il m'incombe seule ment ici de constater une représentation, sinon excellente, du moins fréquente ei beaux moments. i i ; |
Un peu trop dense pendant le premier acte, l'orchestre cédant peu à peu | son chef, M. Louis Forestier, qui l'a magistralement modéré, nous a régalés d uni exécution nuancée, délicate, qui, fidèle à Mozart, lui a fait grand honneur. N'ac cablant pas les voix, elle a aidé à leur effusion et à leur épanouissement. Un:
i élas ! n'est pas coutume. È rd et ccliidion. M. Roger Bourdin est un fort bon Figaro dont le ròle pourtant, convient moins à la qualité de sa voix que celui d Almaviva, où naguèr il excellait : M. Jean Enia, qui l'y remplace, a excellé surtout à le faire regrel ter. Je dédie un regret semblable à Mlle Jane Rolland, que, dans le rôle de Ché rubin, Mile Maud Sabattier, gentiment sonore, ne pps qu insuffisamment. Mm Madeleine Mathieu et M. Froumenty, Marceline et artholo, ont fait éclater avec une bouffonnerie suffisante la double sénilité de la mère et du père « inatten dus » de Figaro. M. Lapelletrie, qui fut un brillant ténor bien chantant, est labo rieusement aujourd'hui un Basile drolatique. À i
me Ninon Vallin n'a pas déçu ceux qui attendaient d'elle, dans les deux air également nostalgiques, également admirables, de la comtesse, une leçon dl chant classique, et l'émotion que propage une vo x belle encore, en son arrière saison. L'air du deuxième acte se fût bien trouvé, je croìs, d'un pathétique moin appuyé. Alors même qu'il s'attriste, le sourire de Î esprit veille encore chez Mozari
me Geori Boué-m'a ravi. Voilà bien la meilieure Suzanne qu'il m'ait éti donné d'entendre depuis l’inoubliable Adèle Isaac. Qu'elle se renseigne saura que l'éloge n'est un si beau souvenir.
as mince que je lui adresse en évoquant, à cause d'elle lle a délicieusement chanté l'air O nuit enchanteresse., Trop délicieusement peut-être, en passionnant plus gu il ne convient, je croi le pur enchantement dont Mozart l'a rempli. Mozart n'est pas un romantique
Accord parfait bien rare : la comédienne, chez Mme Georì Boué, n'est pa
iné a chanteuse.
Miei Do temps des reprises : Don Quichotte, immédiatement après Les Noces Quant à la nouveauté musicale, les maîtres de nos deux théâtres lyriques n'en on cure. Commis à conserver, mais aussi à révéler, ils conservent. Ainsi, content de peu, à l'instar du bon public qu'ils flattent par cela dans ses habitudes, ei musicalement, dans sa paresse, ils continuent, sans prospérité, d'ailleurs, commi sans audace, Amen ! « 7 SETA
Massenet, génial « intimiste », eut toujours trop d'esprit pour réussir dan la grandiloquence. Celle qu'il a prolongée de sa musique, en s'annexant la comé die héroïque que Jacques Le Lorrain a inventée dans l'ombre d'un des plus grand livres de l'homme, est d'une générosité surprenante. Evargélisant le héros d Cervantes, elle va jusqu'à lui prêter la mission et les propos d'un Jésus cheva leresque.
1 fréquentais un peu chez Massenet dans le temps où il s'emballa pour l'ou vrage noblement candide de Le Lorrain. L'amour dont je le vis alors brûler pou lui n'a pas fait de Don ne l'une de ses œuvres maîtresses. Lu veine méle dique naturelle à son séduisant génie s'y montre quelque peu caduque. Elle té moigne pour un talent toujours aimable, mais qui s'est ici forcé. Toutefois, l'or chestre vif, nombreux, coloré, fréquent en jolis coins, est de qualité. Et, simu lant l'équipe, tout le mouvement de cette œuvre de sa dernière saison est propr à déchaîner l'enthousiasme du public — le meilleur du monde, hélas ! — qu lui a fait, hier, un succés extrême, largement mérité dr M. Roger Bourdin, excel lent Don Quichotte, non moins émouvant que grandi l l lent Sancho Pança, cordial, drolatique et sensé. Dulcinée, que l'on a changée pour l’acclimater à l'Opéra-Comique, en une courtisane richement achalandée « nostalgique du pur amour — quelque chose comme Violetta, sans la phtisie trouve en Mme Renée Gilly une chanteuse sincère et bonne musicienne
elli d
par Maurice Bex
PRES maintes tentatives éphémères, Les Noces de Figaro ont fini, en 1919, par s'installer soli-
ement au répertoire. Il aura fallu plus ‘un siècle pour en arriver là.
L'affaire avait, au départ, été, il faut en convenir, très mal engagée.
L'opéra-bouffe dont Emmanuele Conegliano dit Lorenzo da Ponte avait, à l'intention de Mozart, tiré le livret du Mariage de Figaro, s'il utilisait les mémes personnages et, grosso modo, la même intrigue, ne contenait, à l'inverse, aucune idée subversive, aucune réplique incendiaire ni la moindre trace de satire politique. C'était du Beaumarchais, mais revu et corrigé, de façon à donner tous apaisements à l'empereur d'Autriche, un libretto comme tant d'autres, auquel le public de Vienne et celui de Prague attachèrent beaucoup moins d'importance qu'à la partition. fe
Mais quand il s'agit d'adapter l'ouvrage à la scène française (Opéra, 0 mars 1793), un certain Notaris, chargé de ce soin, trouva tout indiqué
‘ajouter à sa traduction de l'italien le texte intégral de la comédie de Beaumarchais. Le spectacle n'en finissait pas. Il lassa les plus patients et, après cinq mauvaises recettes, les Noces durent céder la place à une sans-culottide : Le Siège de Thionville, musique de Jen davantage faite pour séduire la foule. En vain, Le Journal de Paris avait-il vanté le talent de « Mozzard, célèbre compositeur dans la partie instrumentale », en vain, sans faire nulle allusion à la musique, Beaumarchais avait-il proposé, « jetant par la fenêtre l’amour-propre d'auteur d'écourter la pièce et avait-il conseillé d'introduire entre le premier et le deuxième acte « un ballet vif qui ressemblerait aux répétitions du foyer. Des mutineries ‘actrices, la colère du maître de ballet, es rires de quelques icunes danseurs,
es morceaux entam£s, points finis, et une impatience Lenérale qui amènerait une espèce de farandole ». Ces beaux projets ne furent nas réalisés, les Noces
isparurent. | =, Italiens devaient les re-
jouer dans leur forme originelle en 1807, Castil-Blaze en donner une nouvelle version vingt ans plus tard, sans grand succès, et Carvalho monter en 1858, l'adaptation définitive de Jules Barbier et Michel Carré qui fera l'objet de quelques reprises espacées jusqu'à celle de 1919
Tant de lenteur pour accorder à un chef-d'œuvre aussi miraculeux la place qu'il mérite, le préjugé qui, si long temps, éleva chanteurs contre les difficultés de la musique de Mozart l'ex plique sans l'excuser, Se sont-ils enfin accoutumés à l'idée que le meilleur moyen d'en avoir raison consistait à les aborder courageusement, À entendre des interprètes de la qualité de Mmes acqueline Brumaire (la comtesse).
aud Sabattier (Chérubin) ou de M. André Pernet (le comte), pour n'en
les
ose, et par M Musy excelciter que quelques-unes, donner à ces , 0 ,
textes ailés
leur densité exacte et en dégager le charme inimitable avec une telle justesse nuancée, on ne saurait en douter. Il faut s'en réjouir grandement et nous en reparlerc ms
Les Noc
à È »Opéra-Comique i À
par Louis BEYDTS © |
interprète d'un caractère tellement attachant que ma curiosité était grande Je voir prendre possession du personnage du comte Almaviva.
Dans son admirable préface, Beaumarchais nous explicue qu'i a fait, « de son coupable amant, un jeune seigneur prodigue, assez galant, même un peu libertin », avant d'ajouter que « le comte Almaviva doit être joué très noblement, mais avec grâce et liberté ».
Libertin, liberté; cette insistance indique asez clairement le comportement que, sous la tenue coutumière à son rang, devra observer le Lindor de la veille. Les années ne l'ont pas encore mûri; et il faut bien ajouter, ma foi, en dépit des alarmes que traverse la comtesse lorsque Chérubin se Cache dans le cabinet, ‘que personne ne prend au sérieux ce maître versatile, pour le moins Aussi prompt à oublier ses propres devoirs qu'à menacer d'un châtiment exemplaire les fautes supposées de Sa malheureuse épouse. C'est la légèreté foncière du comte, sa maladresse juvénile, Sa suffisance d'oisif comblé qui permettent à Figaro de lui répondre avec une telle insolence, de le jouer avec une telle facilité.
L'autorité grave que manifeste M. Pernet rend infiniment plausible le sans-gêne du valet inventif et frondeur, et l'on ne S'eXplique pas que M. Noguera, qui le
ANDRE PERNET mar- NM que tous les rôles qu'il
= personnifiait pour la première
fois, ne rentre pas SOUS terre aux éclats d'un si noble courroux: La . vérité, certes, combat parfois la i : vraisemblance OL, CIESÌ celle-ci Sc que nous demandons au théâtre, "tear c'est elle qui, en s'inscrivant 4 dans les limites d'une action draa. matique, en entretient le mouve- % ment et en Gclaire les ressorts.
. L’ampleur insolite qu'affiche ici S M. Pernet me semble excéder la d mesure du rôle, et peut-être j'ar- 'tiste se souvient-il trop fidèlement _ (les incarnations Apres ou déchi- $ rantes qui ont assuré son renom - levé, Au moins affirme-t-il une \Vfois de plus son absolne maîtrise let reste-t-il le chanteur de grand ‘ style à qui Von a voué une estime {assez chaleureuse pour se plaire è £ discuter de son interprétation — par ailleurs si suggestivement vi.
vante — comme SY employdrent jadis, avec des artistes aussi fameux que lui, des critiques plus éminents que moi.
‘Que ne s'accordent-elles à la pi-
apparaît sérieusement compromi-
< Suzanne, jeune personne adroite », écrit encore Beaumarchais. Mme Stappen ne s'y montre qu’appliquée, voire même affectée dans sa prononclation. Le Chérubin de Mlle Sabatier garde sa gentillesse, mais gagnerait à se réchauffer d'un accent plus personnel. Et comme les sourires COD= certés de ces dames. leurs a A
res, sont loin du véritable esprit de la musique et de la comédie !
quante humeur de Mme Madeleine Mathieu, dont la savoureuse expérience leur en dispense les lecons !
Bien mieux que sur le visage de la plupart des interprètes, c'est dans les yeux de M. Georges Sebastian, qui dirigeait la représen- | tation avec un entrain passionné, | que j'ai vu se jouer cette Folle Journée, où Mozart et Beaumarchais se rejoignent fraternelle- Fe sur les cimes de la perfec- 10N.
P. S. — Sous le titre de Notes sur le chant, M. .Georges Loiseau vient de publier un livre dont la première partie est consacrée aux souvenirs du ténor Ibos, qui fut le créateur de Werther à Pa ris et qui. en Europe et en $ rique, partagea les succès des grands chanteurs internationaux.
La deuxième partie expose les principes d'une méthode pratiquée par le célèbre artiste et fondée sur le « bàillement » — non pas du public, mais du chanteur lui, même. Il ne m'appartient pas d’enapprécier les enseignements; mais je tenais à signaler le constant intérêt de ce livre, où les amateurs de chant, Si nombreux, trouveront l'aliment de fécondes discussions et sémouvront à voir revivre l'é.
poque la plus glorieuse de leur art préféré,
e, — cr
MUSIQUE DE
W. RA. Mozart
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persi OR ER BI SE I De la reprise des « Noces de Figaro », il faut surtout rete- | nir l’interprétation de Mme Ninon Vallin dans le personnage de la comtesse. Sa technique et sa musicalité lui ont | permis de se jouer de toutes les difficultés de ce rôle redoutable. Mme Henriette Boni (Suzanne) a fait valoir un timbre : d'une rare qualité. Mlle Demure (Chérubin), Billot (Figaro), Gilbert Moryn (le Comte), Salmond (Basile) et Deguil (a (Bartholo) recueillirent leur part des applaudissements prodigués par une salle archi-comble. Sous la baguette du maître Razigade, l'orchestre sut conserver à la partition de Mozart | sa grâce et sa légèreté. |
La compagnie de Suzanne Sarabelle s'est produite dans un spectacle chorégraphique qui comportait deux parties bien différentes, les danses classiques du début s’opposant aux danses populaires de la fin. La maîtrise du chef Ivan Clustine s’est affirmée autant dans la qualité de la danse que dans le dessin des costumes et le jeu des lumières.
Cette troupe, si eile n’est pas nombreuse, ne compte que des étoiles de la danse. La vedette en est Suzanne Sarabelle qui, après tant d’autres, interpréta notamment « La Mort du Cygne ». Mais son cygne à elle est noir...
Samedi, « La Traviata» servit de début à un jeune ténor, M. Majoufre, venu du Midi précédé d’une bonne réputation. L'émotion d'un premier contact avec le public lyonnais sembla le priver d’une partie de ses moyens. Une seconde expérience lui sera certainement plus favorable.
Très belle interprétation de Violetta par Mme Henriette Boni, aux aériennes vocalises, et de M. Valère Blouse, d’Orbel piein d’autorité.
Et le spectacle se termina par un divertissement où le goût sûr de notre maîtresse de ballet, Mme Baldi, conduisit une fois de plus au succès Mlles Bonaudo, Uxaut et Artigue.
par Louis BEYDTS
Cahiers, ça n’est pas les mots. Le
style, c'est la tournure, c'est le mouvement de l'âme, ses frémissements, ses hardiesses, son élan rendu sensible ». Et je me rappelais cette définition lumineuse en ecoutant Les Noces, où l’âme en effet de Mozart se découvre à nous tout entière,
Suffit-il d’ailleurs de dire qu'elle s’y découvre alors qu'elle s'y 1mpose, alors qu'à tant de pages — et non les moins belles -— elie se substitue, après s’y etre fralerneljement identifiée, au génie même de Dbeaumarchais. C’est avant tout une pièce politique que lauteur du Barbier avait ambitionne décrire, une pièce étroitement tressée dintrigue ei de ‘salire, assez urôle pour masquer son amertume, assez gaie pour emousser sa cruauté. Sous les apparences du regret, dans la sécheresse du libertinage, sy mélaient furlivement Ja passion et le désir : IMozart allait y taire entendre la propre voix de l'amour.
A un chef-d'œuvre d'esprit, Mozart superpose un chet-d ceuvre uemotion; à un chef-d'œuvre authentiquement français, un chet-d'œuvre typiquement universel. Et tous les cœurs ici peuvent se reconnaîire à travers la tiévreuse impatience de Chérubin et l’ardeur épanouie de Suzanne, comme dans la mélaneolique résignation de la Comtesse.
La Comtesse, voilà le personnage qui, sans doute, nous apporte le plus merveilleux témoignage du génie divinateur de Mozart. Beaumarchais avait dédaigné de pénétrer cette âme déchirée. Or, Mozart nous la révèle.
Dans les deux airs sublimes qu'elle chante, dans l'extraordinaire récit qui précède le second d’entre eux, se reilètent toutes les nuances, s animent tous les ressorts de l’amour, « sans aucun mélange importun (c est Stendhal qui parle) de majesté ou de tragique ». Par miracle de la musique, plus sûrement encore qu'avec des mols, nous touchons le fond d'un pauvre cœur de femme, avec sa foi dégue et ses vaines espérances, son sourire feint ct ses larmes voilées.
“De l'héroïne mozartienne, Mme Ninon Vallin demeure la plus admirable interprète qui se puisse imaginer.
Les nobles splendeurs de son chant sont autant de grâces heureuses, et sa maîtrise elle-même garde la douceur familière d'un enchantement. Je \parlais l'autre jour des chanteurs cinspirés. Il n'est pas de minute où ce don de l'invention vocale ne se manifeste chez Mme Vallin, pas de minute où elle ne «trouve» une s0norité, un accent personnels, l'une ou l'autre toujours prodigicusement accordés aux suggestions de la musique. Mais à l'ombre de cette séduc-
I E style », note Barrès dans ses
tion A In base de ce caprice, quelle
réflexion et quelle gravité, quelle loyauie et quelle science ! Et leur union est tellement idéale qu’on ne sait plus où commencent et finissent les prestiges de l’art ou les dons de la nature.
La Suzanne de Mme Geori Boué nous montre, de l’exquise artiste que nous avons accoulumé d’applaudir dans des rôles dramatiques, un aspect inatiendu, mais non moins ravissant. Musicicnne accomplie, elle chanie dans un style parialt, dispensant toule la légèreté er tout le charme que requiert altcrnativement la partition de Mozart. Quant à la comédienne, clle déploie une vivacité et un esprit sans pareils, qui consesvent au texte de Beaumarchais ses plus entraînantes vertus.
Aussi le succès de Mme Geori Boué a-t-il été considérable, qu'a légitimement partagé M. Roger Bourdin. On n'avait jamais entendu M. Bourdin dans Figaro à l’Opéra-Comique, où il tenait habituellement le rôle du Comte avce une autorité qui, d’ailleurs, ne facilite pas la tâche de ses remplaçants. La sûreté de son talent est telle que sa réussite n’a pas été moins éclatante aujourd’hui. Sa voix s’adapte à merveille au personnage du rusé barbier, si propice d'autre part à mettre en valeur ses qualités scéniques, que l’on sait exceptionnelles par leur infaillible intelligence et leur “piltoresque variété.
Le Chérubin que représente Mlle Maud Sabatier touche par sa naïve gentillesse et sa constante application. Et quand je disais plus haut que la succession de M. Bourdin serait lourde, je ne pensais pas que, sous la perruque du Comte, M. Enya trouverait le moyen de se faire remarquer. Ce n’est, hélas ! ni par sa voix, gutturale en diable, ni par son jeu emprunté, mais seulement par un grasseyement tellement obstiné qu'il prend l'allure d’une provocation,
Aux côtés de M. Froumenty, solide Bartholo, Mme Madeleine Mathieu interprèle Marceline avec la drôlerie Ja plus efficace, sans céder jamais au mauvais goût si fréquent dans cet emploi. Et l’on ne saurait trop reconnaître l’empressement dévoué avec lequel, sur une scène où elle connut jadis les plus brillants succès, la vaillante artiste a consenti à figurer un rôle aussi modeste.
Pour la même raison, il était émouvant dé retrouver M. René Lapelleteric, qui trace de Basile une silhouette très caractéristique et s'affirme une fois de plus le chanteur accompli, dont le souvenir est resté si flatteusement vivace chez les habitués de la salle Favart,
La représentation, qui se déroule dans une mise en scène plaisamment animée de M. Max de Ricux, était dirigée par M. Louis Fourestier, plus
sig jamais souple, attentif et vivant,
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Les noces de Figari PE ag" es lyriques associés » se
pe : i à institués les porte-drapeau de mozartien en France. Leurs in-| rprétations font rougir nos modestes upes provinciales ; elles font rougir| non moins fort l'actuelle troupe del l'Opéra-Comique de Paris. à | De ce monopole de fait, nul nei songe, aujourdhui, à s'offusquer — il ‘a penis aux publics des Fr) de s'initier au style du maître de Salzbourg, de se pénétrer de sa sensibilités} si proche de la nôtre, si proche qu elle] arrachait jadis ce regret à Debussy :| « Quel dommaÿe que le vieux sourd] eethoven) soit fenu : cela allait, si
en |» DR RS 7 ! ; Compagnie que dirigeait, hier, | Reynaldo Hahn rétnit quelques s des noms les plus; glorieux dul théâtre lymique français : Emma Luart, Yvonne Brothier, Madeleine Mathieu, Roger Bourdin, Lapelleierie, etc... Si elle a perdu Mme Ritter-Ciampì, elle ‘a gagné Jeanne Guyla. L'ensemble est} d'une qualité, d'une distinction abso-|
lument exceptionnelles.
_Comparera-t-on l'interprétation des Artistes lyriques associés » avec celle] e. la troupe viennoise de Lotte] loene,-il y acinq.ans ? M. Reynaldo n avec F. von Hoesslin? Soit. — M. Reynaldo Hahn s'attache au côté sensible de l'ouvrage, et pour l'expri:
mer complètement n'hésite pas à on re
ont.
der certains mouvements, à les « res tenir » tout au moins. M. von Hoessli sacrifiait tout à la légèreté. De la par:
tition, qu'il exécutait comme une fusée, emergeaient seuls, cà et là, quelques accents nerveux imprimant au rythme un Caractère bondissant et aérien qui nous avait particulièrement frappés à Mépone Exécution orchestrale, d'ail:
leurs parfaitement en accord: avec xéeution. vocale sur Je. plateau. La troupe viennoise avait poussé le souci d'homogénéité jusqu*à.rechercher chez ses interprètes l'identité absolue de*co- Joris vocal: d'où la qualité unique de son ensemble desquels Aucune voix!
u'émergeait jamais.” Le ton deméuraiti celui de la confidence ; le « grand air »| ‘lui-même restait un murmure, à Mais quel que soit Je bien-fondé dé!
cette recherche à tout prix de l'unité de Couleur et de style, il faut bien reconnaître que l'interprétation française!
des. « Artistes lyriques associés » té- ‘moigne d'un brillant et d'une virtuo-; “sité auxquels on ne peut ‘guère rester] “insensible. Est-il sûr que Mozart ni “meme n’eut pas préféré cette enlumi.
“nure toute pimpante à la fresque volontairement monochrome proposée par la troupe de M. von Hoesslin ?
. En tous cas, nous possédons au]our- “hui en France une troupe complète] de chanteurs rompus à toutes les difficultés techniques, de comédiens intelligents, de musiciens cultivés : ne rex connaissez-vous pas là tous les signes d'une véritable « troupe Mozart » ?
n CPS LS
i Mi
sourire. Voiti les Noces de Figaro dont, ‘comme’ se’ plaiscat*@ le rappeler. le prési-
dent «Herriot a cours de sa magistrale | derniezz Joseph Il |
siconferenceule dimanche, disait .: « C'est une très belle pièce, mais il ya beaucoup de notes ». Mais « des Noces de Figaro, devait s'écrier plus tard Schumann, ‘toutes les notes sont en ot ».
Oui, notes en or, car elles sont la claire er vivante attestation de la jeunesse et de lu fraicheur comme de la vivacité et de la légèreté dé l'esprit. Empruntons encore
une citation à Stendhal qui écrivait un |
Jour : « Comme chef-d'œuvre de pure
tendresse et de mélancolie, absolument | exempt de tout mélange importun de ma- |
jesté et de tragique, rien au. monde, ne
peut être comparé aux Nozzi de Figaro, |
Ces noces nous ont procuré de bien doux moments et de profondes satisfactions.
Nous en sommes redevables d'abord aux
artistes de l'Opéra de Vienne avec Lotte | Shene et au chef d'orchestre Franz von |
Hoesslin qui, il y a huit ans, nous ont apporté la véritable ‘image de Mozart en donnant à l'œuvre un caractère d'art incomparable, puis au groupement des!
Artistes associés qui, lan dernier, a su
recreer la méme atmosphère de beauté.
L'association des artistes associés est donc revenue : certains éléments, comme Mme Ritter-Ciampi, MM. Vriant, Laignez
l'ont quittée ; d'autres les ont remplacés,
tels ‘Mile Guyla et M. Lapelletrie.
Cette soirée, sans atteindre le niveau de ses ‘deux devancières manifeste une tenue remarquable, A toubyseigneur, tout ‘honà Figaro, C'esthRogér Bourdin? baryton au timbre exteptionrrel, voix souple, égale, aux nuances parfaites! Aucune faute d'ihterprétation musicale. Avec cela un £ritrain de bon aloi, sans excès ni vulga:
Wité, un Figaro jeune et beau garçon, ‘quelle aubaine ! È
illantò, coquette et désinvolte et chante role ‘avec goût el beaucoup de grâce.
:@ rôle de la comtesse est dévolu à Mme!
Guyla, que nous entendons je crois pour la première fois à Lyon, a d'excellente traditions, son interprétation du fameux!
grand air du; troïsième acte a été” fort bonne. Son duo avec Suzanne ét les honneurs du bis. Ms Mme Brothier personnifie Chérubin elle est d’ailleurs un peu la titulaire ‘de cet
emploi. Comment trouver une Marcelline.
plus amusante que Mme Mathieu, et un
Bartholo plus parfaitement satisfait que M. Audoin, dont la voix est fort belle !
M. Moryn, comte élégant, au jeu aisé :
M. Lapelletrie, Basile majestueux et Mlle Lebard, gentille Fanchette complétaient cette excellente distribution.
M. Reynaldo Hahn dont la direction est toute faite de nuances un peu précieuses a contribué au succes de cette représentation des plus intéressante,
Dir he
tro) joe, voici Mozart et son |
“Mme Emma Luart est une Suzanne |
: et l'on i Meo Le Le eo pa ariaient, mais, leurs valeurs! # ‘braient prg ona un tout | nieux. Ainsi se présentait c ‘ele d’art, où chacun était à où la prééminence du style s'a sur le souci des prouesses, Mozart et Beaumarchais ét par des interprètes qui mettent même plan le chant, la parole .
geste. Résultat magnifique et d'aille parfaitement prévu, puisque pléiade des artistes qui interprét la saison dernière, les « Ni > sauf trois, nous étaient revenus.
L’animatrice de la première des « Artistes Associés », Mm | Ciampi, avait cédé sa place | Guyla, une Comtesse au che quis. Le Basile épique de M: Fi | < un véritable Daumier », a- | était dévolu cette fois au | impeccable qu'est M. Lapelle | fin, le jeune et séduisant M. L était remplacé, dans le rôle du par M. G. Moryn, que nous a | entendu, et avec plaisir, sous
| tion de M. Moncharmont. | “Rappelons -donc: pour méme juvénilité exquise et si’ spirituelle « Chérubin » de Mme YXvo ; thier, l’étourdissante adi Roger Bourdin, un Figz la rondeur et la robuste gate Emma Luart, une soubrette resque », enfin la savoureuse tion d'un Bartholo bien disant, doin, et d’une Marceline d'une drô irrésistible par ses jeux de. phys mie, Mme M. Mathieu. PRESI Il n’est pas jusqu'à Mlle Le accorte Franchette, et M. Barea jardinier baveno de fantaisie, | ne méritent des éloges. | | MWoccrestre était conduit par M.
| naldo Hahn, dont la compétence | \tout ce qui concerne Mozart est admi sans conteste. Chanteur lui-même, A || Hahn a obtenu de nos musiciens | souplesse et une discrétion fort | bles dans cette ceuvre, où le chan | toute finesse et tout charme.
Far LE
N° Mastle FERRARE
Crea DN CRUE. )
Mlle Marthe COIFFIER de l’Opéra-Comique
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Sources et licence
Texte : https://archive.org/details/lesnocesdefigaro00moza. Domaine public ; numérisation mise à disposition par Internet Archive. Mise en forme : liregratuitement.com. Tout ce que nous ajoutons reste libre.
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